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utrdin Le Neuf. Il n'; mt que de peuege, — le dentier Jour d'iofll
et le premier de «eplenibro, — le teinpn de faire troÎB b«pl*nieH, diiiit

iclui d'un l'iifaut du «ieur l«p«ge, .••. ui; mariage. Ilimi>uiiki ilevieiit

lieu de niiaaiun, et «cra dénurinaia règulièreiiient di'Mutrvi par \it

lléei)llet« ju«qu'eii n«N, année où mourut le Wre AmbroMe iloi.illard,

le dernier rCnollet iliurgé de ii te paroiwe. Il va aana dire que dan<t
le» i'oninien('en>''itii le niimiiunnaire n'y rénidait pan; nn'i le il n'y
allait d'abord qu'ino foi» tou» le« deux ou troi» an>, p une foi»
l'an, puix touM leN itix nioiH, enfin plun aouvent.

Le l'ùre Bertin Mullet, en iroii; le l'ère Michel liruK en 1708
et \1m; le l'ère Florentin Fuvre de Belle Hoibe (» 171);) et 171(1.
Ile 17ia à 1717, le «ont de» pritre» aèculier». !*« Uéeollela re-
prennent en 171H le service que ilCworniai» IIh seront lo« hcuIh il faire
juw|u'en 176!). Le l'ère Kouillaril, lui, figure aux registre» comme
"faisant le» fonctions curialea". Saint-Ocrmain do Kimouiiki avait
pri» l'importance d'une paroiMfle.

t''e«t que l'endroit avait grandi et n'était peuplé depui» 1698.
On on peut juger par ce fait; du 2 odobre 17^4 au H «cptembro
17;i.'i, le l'ère Ambroise inscrit 84 acte» aux registre»; du 1er janvier
1749 au 82 acptembre 1750, soit en 88 mois, 36 acte»; du 8 novembre
1751 au 83 avril 1767, 188 acte», soit à cette époque une moyenne
de 88 par année.

Le "père" Germain Lepagc, comme on l'appelait, qui s'était
établi à Himouski pour mieux sauver son âme, fut fidèle à son dessein.
Il vécut vingt-sept an» i Kimouski, et il y mourut après une vie de»
plu» édifiantes et des plus utiles aux pauvre» colon» de l'endroit, qu'il
encourageait dans leurs pénible» travaux et conseillait dan» les ««te»
les plu» important» de leur vie. Il était le père de tous, et il remplaçait
même le misssionnairc absent, présidant aux pieuse» réunions pur
lesquelles le dimanche on »e dédommageait autant que possible de la
privation de la messe, assistant les malades à leur chevet de douleur.
Aussi le bon vieillard était-il en singulière vénération auprès de ton»,
et lorsque après sa mort, arrivée le 83 février 1723, le Père réeollet
Oélaso de Lestage voulut en dresser l'acte au registre, il crut devoir y
consigner un véritable éloge nécrologique plutôt qu'un acte mortuaire.
Je transcris cette pièce aussi édifiante qu'anormale.

"L'an mil sept cent vingt-trois, le vingt aix de février Est dé<'édé
le Sr. Germain Lcpage, âgé de cent un an d'une vie très-exemplaire
dan» une mortification de tou» ses sens, d'une dévotion angélique.
n'ayant jamais porté de linge depuis plus de cinquante ans, mort en
odeur de .ininteté, parlant jusque» à sa dernière heure do vie et même
un moment avant que de trépasser, d'un très bon jugement, ayant
fait assembler toute» les personnes du lieu et les ayant édifié en les
exhortant et fait faire même des prières à «on lit, il prit son crucifix
contre son visage et le baisant il est trépasser sans aucun signe que
l'on donne à la mort. Il a été inhumé dans la chapelle du lieu paroisse
de St-Oerinain, passant audit lieu en revenant de ma niia..<iuij de
Miramiehy, j'ai fait et célébré un service dans ladite chapelle od


